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Culte à Cortaillod, 22 février 2026, à 17h 
 

  Liturgie de la parole. 
   Lors de ce culte un peu différent, la prédication a été  

remplacée par un mixte « Méditation-réflexion » à partir du texte de 
Ruth 2.8-11. 

Petit rappel avant la lecture de Ruth 2.8-11  
  Au chapitre 1, nous apprenons que Elimélec, sa femme 
Naomi et leurs 2 fils ont dû partir de Juda pour aller s’établirent au 

pays de Moab. Plus tard Elimélec et les 2 fils de Naomi décèdent. 
Une des belles-filles de Naomi décide de rester au pays de Moab, 
alors que l’autre belle-fille, Ruth La Moabite, décide de se rendre 
avec sa belle-mère à Bethleem en Juda. 

  Au début du chapitre 2, Ruth la Moabite, veut aller glaner 

 dans les champs d’un riche parent de Naomi, du nom de Boaz. 

Première Lecture lente de Ruth 2.8-11 
Pour accueillir le texte dans son cœur et non pas l’intellect ou la 
raison. 
Quel mot ou quelle phrase m’a touché ? 

 
Deuxième lecture du texte, puis moment de silence pour 
approfondir l’accueil du texte 
avec ce questionnement en arrière-plan : 

« Que dit le texte, mais surtout « Que me dit ce texte à moi, ici et 

maintenant, dans mes circonstances de vie ? 

 

Deuxième lecture lente de Ruth 2.8-11 
puis moment de silence pour approfondir l’accueil du texte 
avec ce questionnement en arrière-plan : 

« Que dit le texte, mais surtout « Que me dit ce texte à moi, ici et 

maintenant, dans mes circonstances de vie ? 

 
Moment en silence pour une prière personnelle en lien avec ce 
que j’ai reçu sur ce texte grâce à l’Esprit Saint. 

 

Quelques éléments pour poursuivre pendant la semaine une 

réflexion sur ce passage de Ruth 

 
Corinne Lanoir, professeur honoraire d’Ancien Testament et 

d’hébreu à l’Institut protestant de théologie à Paris, dit que Ruth est 

traditionnellement le livre utilisé pour la prédication le jour de la fête 
des mères en France. On y vante le dévouement de Ruth pour sa 
belle-mère Naomi. Pourtant ce livre est subtilement bien plus sub-
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versif qu’il n’y paraît. 
Souvenez-vous : 

1. Lors de l’exode de l’Egypte en Terre promise, les hébreux arrivent 
aux portes du pays de Moab et demandent à ceux-ci l’hospitalité. 

Hospitalité qui leur est refusée. D’où ce passage dans Dt 23.4-7 en 
lien avec Ruth. Malédiction de Moab qui n’entrera pas dans l’as-

semblée de l’Eternel. Même sa dixième génération n’y entrera pas. 
Au retour de l’Exil de Babylone, Néhémie et surtout Esdras 

estiment que le reste pur d’Israël se sont les exilés qui rentrent au 
pays. Les hébreux restés en Israël se sont mélangés avec des 
étrangères, des Moabites, et Esdras veut que ces juifs répudient et 
chassent leur épouse en pays Moab. 

Or, nous savons tous que Ruth la Moabite va épouser Boaz et 
qu’elle appartient aux ascendants du Christ. Notons pour terminer 

qu’il y a plus de dix générations entre Ruth et le Christ. 

N’est-ce pas une manière de dire que certaines malédictions 

doivent être levés ? Les auteurs de Ruth n’ont-ils pas souhaité un 

judaïsme plus inclusif ? 
 

N’est-ce pas une certaine vision de l’accueil de l’étranger qui, pour 

le moins, contrebalance celle de Esdras et Néhémie et soutient ce 
passage en Exode 22.21 : 

 

« Tu ne maltraiteras point l'étranger, et tu ne l'opprimeras point; car 

vous avez été étrangers dans le pays d'Egypte. » 

 

2. On peut être juif pieux ou chrétien engagé et ne pas être naïfs. 
Vous avez remarqué combien Boaz est accueillant avec Ruth. Mais 
avez-vous aussi remarqué qu’il est parfaitement conscient des 
risques qu’encoure une jeune femme, de plus Moabite entourée 

de moissonneurs qui n’ont pas tous le même accueil bienveillant 
que Boaz. Donc Boaz accueille Ruth, mais aussi et surtout met en 
place les conditions nécessaires pour la protéger. En effet, Ruth 
représente bien ce « faible » dont le Christ nous encourage à 
prendre soin : jeune femme, veuve et Moabite. 3 éléments qui en 

font vraiment une faible parmi les faibles. 
 
Ce livre, Ruth écrit il y a plus de 2'500 ans ne vous semble-t-il pas 
d’une extrême actualité ? A moins qu’aujourd’hui, les hommes ne 

profitent pas ou plus de la détresse des migrantes ?  AMEN 

 


